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la rtnJ capable depénétrertoures Ies parties du corps , den dt̂ - 
boucher les obftrudions, d’en chaíTerlesinfirmités, tant par les 
grandes voyes que par rinfenfible tranfpiration , de puriíier la 
maíTe du fang, d en facilirer la circulation, &  enfin en fortifiant 
lachaleur naturelle de la mettre en étac depouvoir chaíTer les 
humeurs fuperflues , 6c de fournir aifément á toures fes fonc- 
tions.

II ne donne guéres moins de bons ufages á l’huile de brique, 
car comme elle eft forr pdne'trante , elle digere y réfout, meurit 
&  amolit les matieres froides, 6c les difpofe á la fupputation j 
elle diílipe les fehirres du Foye 6c de la Raiie , auíll-bien que Ies 
nodofités des goutees 6c des autres maux. II dit qu’elíe eft de 
grande efíicace en oncUon contre la Paralyfie , les Rhiimatif- 
mes , les Sciatiques, 6cc. qu elle appaife la douleur des denrs 6c 
celies des oreilles avec leur bruit. Qu’clle échauíFe 6c fortifie 
beaucoup le cerveau lorfqu’on rapplique aux temples 6c aux fu- 
tures de la céte. Qu’elle détache la picuiie des poulmons } 6c ce 
qui eftirés-confidérable , c ’eft qu dtaut mife dans le né,elle eveille 
les Léthargiques 6c lesEpileptiques.

Pour les acides prétendus , il foütient qu*ils font imagi- 
naires.

X X X .  J O U R N A L  D E S  S ^ A V A N S ,  

Du L u n d i  2 2. D e c e mb re  M. DC.  LXXXI.

C L A R I S S I M I  V I R I  CL.  C O L O M B E T  J U R I S -  
Confulti y &  tn Principe Galliarum Curia Senatoris in ¿juinqua- 
gima libros PandeSlarum feu Digejiorum Paratitla y Eáitio no- 
va j prioribus emendatior &  auclior, Jn-\2. A Paiis chez laVeu* 
ve de Jean Poequet. i(58i.

CEs Paraticles de M. Colombet avoient deja paru deux fois 
avec beaucoup d’approbation , auíFi TAuteur dtoit-il un des 
plus hábiles Jurifconfulres du Royaume, a qui feu M. le Cardi­

nal de Richelicu avoic fait donner une Charge de Confeiller au 
Parlement de París pour récompenfer fon fcavoir6c fon mérite.

Cette nouvcHc Edition eíl beaucoup plus confidérable que íes 
autres , car elle eft non-feulement augmentde de.s annotations de 
M. Cortin ci-devant ProfeíTeur en rUniverfiré de París j mais 
encoré de celies d’un Auteur Anonyme qui y a encore plus de 
part, car il y a ajoütc pluíicurs Loix qui y manquoient, rdrabh
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ccllcs qui étoicnt mal citées, abregc Ies tcxtes trop longs, rempH 
ceux qui étoient vuides , &  cnfin ajouié au petit abregé que M. 
Colombet s*étoit contenté de donner de l’hiftüire du Droitdepuis 
Jufíinicn jufqu’á aujourd’hui, ce qui manquoit depuis Romulus 
jufqu’á cetEmpereur á qui la Juriíprudence eft fi obligée.

II y a quelques additions aflez curieufes, par Ex. dans le T . 1.8, 
du Livre I, de qfficio Pneftdis ,  AI, Colombet établit la différcnce 
qu’il y avoit entre les Proconfuls 6c les Préfidens de Provinces ,  
& dit entre autres chofes j que le Proconful avoir un Lieutenant 
qui iui étoit donné par TEmpereur ou par le Senat, au lieu que le 
Préfident nen avoit poinf. L e  Concinuateur de M. Colombet dic 
qu*Antoine Fabereftdu méme fentiment, niais que Eabrot fue 
les Paratitles du flF. de Cujas remarque que les Proconfuls avoient 
trois Lieutenans, 6c que les Préfidens de Province n*en avoient 
qu’un, 6c sappuye de lauthorité de Jufte Lipfe en fes annota- 
tions fur Tache, qui tire cette remarque de FHiñorien Dion 
livre yj.

Nous ne rouchons pas les autres remarques pour donner place 
dans ce demier Journal á quelques Livres qui nous reftent.

D e  v i t a  c h r i s t i  c a r m e n  a  g a s p . d e
A'aradier de faint Andiol DoÓi, Theolqg, ¿ r  fanSiíS Arelat Ec- 
ckji¿e Archidiácono, A  Arles, in-B,

’ Eñ une traduüion Latine du Poéme de M. d’ AndilJy fur la 
' Vie de Jefus-Chrift. Mais ce ne font pas les premiers Vers 

que nous devons á ce Poete ; il y en a un autre volume emier de 
parmi lefquels avec piufieurs traduQions heureufes 6c 

des piéces entieres fur quantité de fujets dífférents, on en trouve 
fur la ttomperie des femmes , 6c fur fon aveuglcment qu’il dé- 
plore, qui font bien voir qu’il n avoit pas raifon de cacher fon 
nom á un de fes amis a qui il en envoyoit, comme ¡1 le dit agréa* 
hlement en un autre endroit.

Ver fus enim 3 caco PatrCy tegendus erar,

RECUEIL d e s  PIECES D’ELOQUENCE QUI ONT
remponé le prix d PAcadémie Trancoife en cene annee 1 5 8 1 . 

Pané^rique de faint Louis Roi de Frunce prononcé-d\PAcadémie 
^ancoife le 2.̂ , Aoufl 1 581 . par M , PAbbé Anfélme, In-12. A 
Paris chez Pierre le Petit.

Es deux ouvrages inréreíTent partlcuÜérement quatre Perfon- 
nes, fi^avoir Mrs. de Tourreil, 6c du Perier qui ont rempor-
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